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Texte de l'Évangile (Mt  5,43-48):  «Vous avez appris qu'il

a été dit: ‘Tu aimeras ton prochain et tu haïras ton

ennemi’. Eh bien moi, je vous dis: Aimez vos ennemis, et

priez pour ceux qui vous persécutent, afin d'être vraiment

les fils de votre Père qui est dans les cieux; car il fait lever

son soleil sur les méchants et sur les bons, et tomber la

pluie sur les justes et sur les injustes. Si vous aimez ceux

qui vous aiment, quelle récompense aurez-vous? Les

publicains eux-mêmes n'en font-ils pas autant? Et si vous

ne saluez que vos frères, que faites-vous d'extraordinaire?

Les païens eux-mêmes n'en font-ils pas autant? Vous

donc, soyez parfaits comme votre Père céleste est parfait».

«Vous donc, soyez parfaits comme votre Père céleste est parfait»

Abbé Iñaki BALLBÉ i Turu
(Terrassa, Barcelona, Espagne)

Aujourd'hui, Jésus nous invite à aimer. Aimer sans mesure, car

c'est vraiment la compassion la mesure de l'amour vrai. Dieu est

Amour, «Il fait lever son soleil sur les méchants et sur les bons

et tomber la pluie sur les justes et sur les injustes» (Mt 5,45). Et

l'homme, étincelle de Dieu, doit lutter afin de Lui ressembler de

plus en plus chaque jour «afin d'être vraiment les fils de votre

Père céleste». Où trouvons-nous le visage du Christ? C'est dans

notre prochain, celui qui est le plus près de nous. C'est très

facile d'éprouver de la compassion pour les enfants affligés par

la famine en Ethiopie, quand on voit ça à la télé, ou pour les

immigrés qui arrivent chaque jour sur nos côtes. Mais, à la

maison? Et nos collègues dans notre travail? Et cette parente

éloignée qui habite seule et que nous pourrions visiter pour lui



tenir compagnie un moment? Comment agissons-nous envers les

autres? Comment les aimons-nous? Comment leur rendons-nous

service chaque jour?

C'est très facile d'aimer quelqu'un qui nous aime. Mais le

Seigneur nous invite à aller au-delà, parce que «Si vous aimez

ceux qui vous aiment, quelle récompense aurez-vous» (Mt 5,46).

Aimer nos ennemis! Aimer ceux qui nous savons, pertinemment,

ne nous rendront jamais l'affection, ni le sourire, ni un service.

Simplement parce qu'ils nous ignorent. Le chrétien, tout

chrétien, ne devrait pas aimer de manière “intéressée”, il ne doit

pas juste donner un morceau de pain ou l'aumône à celui qui

attend au feu rouge. Le chrétien doit se donner lui-même. Le

Seigneur mourant sur la croix pardonne à ceux qui le crucifient.

Sans reproche, sans plainte, sans un mauvais geste…

Aimer sans attendre rien en retour. Au moment d'aimer nous

devons ranger nos calculettes. La perfection c'est d'aimer sans

mesure. Nous avons la perfection entre nos mains au milieu du

monde dans lequel nous vivons, au milieu de nos occupations

quotidiennes. En faisant ce que nous devons faire à chaque

moment et non ce que nous avons envie de faire. La Mère de

Dieu, aux noces de Cana, se rend compte que les invités n'ont

plus de vin. Et elle s'avance. Et elle demande au Seigneur de

faire le miracle. Nous aussi, demandons-lui, le miracle de savoir

Le découvrir à travers les besoins des autres.

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« L’amour se suffit à lui-même ; il n’a pas besoin d’un autre
motif en dehors de lui-même, ni d’aucun profit ; son fruit
consiste dans sa pratique même : “j’aime parce que j’aime”
» (Saint Bernard)

« Pourquoi Jésus demande-t-il d’aimer ses ennemis, c’est-
à-dire un amour qui dépasse les capacités humaines ?



Parce qu’il tient compte du fait que dans le monde il y a
trop de violence, trop d’injustice et, par conséquent, cette
situation ne peut être surmontée qu’en opposant un plus
grand amour » (Benoît XVI)

« L’appel à la plénitude de la vie chrétienne et à la
perfection de la charité s’adresse à tous ceux qui croient
au Christ, quels que soient leur rang et leur état. Tous sont
appelés à la sainteté : "Soyez parfaits comme votre Père
céleste est parfait" (Mt 5,48) » (Catéchisme de l’Eglise
Catholique, n° 2.013)


